
Aimer est si simple et complexe, n'est-ce pas ? 
 
Aimer est partout. Dans le ragoût de ma mère qu'elle me cuisinait le dimanche midi. Dans la main 
de mon père qui venait me chercher à l'école primaire, dans les murmures de ma soeur avant de 
dormir. Dans les actions de mon frère qui m'accompagnait où je le voulais.  
 
L'amour est bien partout. Sauf qu'on accepte seulement celui qu'on veut alors on ne se 
préoccupe pas du reste. Mais j'y pensais tout à l'heure. Je suis aimée à leur façon. Pas à la 
mienne. Et c'est pas si grave après tout.  

Ca m'a fait penser à lui. Lui qui m'avait aimé à sa façon et moi qui l'avait aimé à la mienne. Est-ce 
pour ça que ça n'a pas marché ? Je me demande bien.  
 
Ca me suffisait à l'époque et puis j'en voulais plus. Ou peut-être qu'il en voulait moins, ou qu'il me 
voulait moins. J'sais pas trop, j'ai pas demandé, j'ai pas osé.  
 
Aimer ça a l'air si simple quand c'est maman et papa. J'ai pas à le demander, il est juste là, 
partout.  
 
Mais je le comprends pas trop quand il est nouveau. On dirait une fleur qu'il faut arroser tous les 
jours, mais pas trop, avec quelques petites gouttes, par-ci, par-là. C'est compliqué à suivre. 
J'savais pas que y avait des règles.  
 
J'ai jamais donné de règles à mon coeur moi.  


